D I V E R S I T É   E T   U N I T É
1 Corinthiens 12,12-31
 Seigneur, nous le savons, tes dons sont innombrables, variés et ordonnés au bien de tous. Ils proviennent de l’union à ta personne. Ils font la vraie communauté des hommes.

Paul, en recherchant le secret d’un si grand mystère, donne sa vision de l’Église, vivante et renouvelée à chaque instant par ton Souffle, pour son plein épanouissement. Il la compare avec le corps humain  (Is 11,1-5 ; 61,1-4).

Son unité harmonieuse reste l’horizon à atteindre. Elle se réalisera dans la diversité de tes bienfaits et de tes appels, en vue du bien de tous.

Dans ton Église, par une volonté résolue et délibérée, chacun, animé et nourri de ta Parole, répond à son appel et à sa vocation pour ne former qu’un seul Corps en Toi. La voie la plus haute pour y parvenir est celle de ton Amour.

        12  Pour faire Église et pour une plénitude de vie, laissez le Christ former en vous un seul Corps, le sien (Ep 4,4-6).

L’Esprit répand ses dons en chacun pour l’œuvre de Salut en vue du bien de tous (1 Co 12,7).
Pour me faire comprendre, prenez la comparaison avec le corps humain. La variété et la diversité de ses membres s’articulent et s’harmonisent pour composer une unité étonnante. Œuvre unique du Créateur ! 

Ainsi, qu’en votre communauté, chacun se reconnaisse solidaire de tous les autres, pour la plus grande gloire de Dieu.

13 Votre fraternité forme déjà un seul corps animé par le même Esprit. Faites une richesse de la diversité respectée de vos membres.

Soyez solidaires entre vous, et laissez le Christ vous intégrer à son propre corps qu’est l’Église. Ensemble, formez un seul corps en Lui (Rm 2,4).

De la plénitude de sa divinité, vous avez tout reçu, grâce sur grâce, pour former une réelle communauté fraternelle (Jn 1,16). Réalisez votre unité en harmonisant vos différentes vocations, vos appels et vos services multiples (Ga 3,27-28).

Dans la variété et la mosaïque de vos appartenances et de vos origines, vous êtes devenus le corps du Christ et le sang du Christ, corps vivant sous l’influence intime de son Esprit reçu le jour de votre baptême pour une renaissance spirituelle.

        14  Tous les membres du corps humain sont solidaires. Ainsi en est-il de l’Église. Toutes ses composantes ont un droit égal à se dire partie prenante de son corps. 
Sans la pluralité et la richesse des vocations qui la forment, elle n’existerait pas. Elle perdrait sa vigueur et sa croissance.
Tous ses membres ont une part de travail. Pour vivre ensemble, ils sont solidaires pour que se réalise leur unité, dans la diversité nécessaire.
Pourquoi ce qui est si simple à comprendre semble si difficile à vivre et à réaliser ? Laissez-vous pénétrer par cette vérité concernant ce grand mystère de la foi.
   15-17 Vous êtes, également, de l’Église, comme les membres divers d’un même corps. Chacun est appelé à accomplir sa mission en toute simplicité de cœur pour le bien de tous. 
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Quelle vanité si le pied disait : « Je ne suis pas la main. Donc, je n’appartiens pas au corps.» Le pied cesserait-il pour autant d’appartenir au corps ?

Quelle vanité si l’oreille disait : « Je ne suis pas l’œil. Donc, je ne fais pas partie du corps.» L’oreille cesserait-elle pour autant d’appartenir au corps ? 

Si, dans le corps, il n’y avait que les yeux, comment pourrait-on entendre ? S’il n’y avait que les oreilles, comment pourrait-on sentir les odeurs ? (TOL)
  18-20   Mais le Seigneur a bien fait les choses. Il a mis dans le corps chaque membre à sa place, pour une fonction donnée, en vue d’un service à remplir. 
Cette diversité, voulue depuis les origines, est choisie et décidée par Lui, pour la beauté de la vie et le bien de la Création.
Toutes les différences qui la composent œuvrent au maintien de l’unité. Aucune partie ne constitue le corps à elle seule. Chacune est indispensable pour l’équilibre et l’harmonie de l’ensemble.
Ainsi, notre corps Église forme une communion profonde et une unité étonnamment complexe, loin des chicaneries, des comparaisons et des rivalités, grâce à la variété de ses membres et des vocations. 
  21-22   Certains, se croyant plus spirituels que leur frère, à cause des dons reçus, s’imaginent, parce qu’ils occupent un rang supérieur, pouvoir se passer du service des autres. Ils rompent avec l’esprit de l’Évangile.
Trop fiers de sa supériorité, l’œil dit-il à la main ? : Je n’ai pas besoin de toi.  La tête dit-elle aux pieds ? : Je n’ai pas besoin de vous. 

Or, vous avez tous besoin les uns des autres. Que serait la tête sans le corps ? Un lien étroit de paix les unit. Ne le rompez pas. 
Bien plus, les membres perçus comme les plus faibles et sans grade, sont tout aussi indispensables à la vie de l’Église. Plus que les autres, ils ont besoin de soutien, d’attention et de reconnaissance.

  23-25   Les dons de l’Esprit le plus à l’honneur dans vos assemblées correspondent-ils à la vision du Seigneur ? Pourquoi les vivre en rivalité ou en opposition ?
Que ceux qui les reçoivent se mettent au bien, au service et à la protection de tous. À l’imitation du Christ Jésus, veillez à garantir soin et respect aux plus fragiles d’entre vous, ceux que la société juge les moins dignes, inutiles et encombrants.

Appelez à la première place les personnes que vous avez tendance à isoler ou à écarter en raison de leur rang social, reproduisant ainsi les clivages et les oppositions de votre entourage.

Unanimes, ayez le soucis les uns des autres.

26 Rejetez la jalousie, l’orgueil et l’égoïsme concernant votre place et votre mission dans la communauté, soyez fraternel entre vous et recherchez le bien et le meilleur pour les autres.

Pour éviter les divisions et les humiliations, que personne ne dise : « Je n’ai pas besoin de toi, ta vie m’indiffère». Que le Seigneur vous guérisse de vos blessures.

Ayez de la sympathie et de la compassion pour vos frères qui sont dans la peine et la souffrance. Heureux ceux qui pleurent avec ceux qui répandent des larmes dans la nuit de leur frayeur, de leur angoisse et de leur désolation.
Si l’un de vous se réjouit, que ce soit une cause de joie pour tous. Heureux ceux qui se réjouissent avec ceux qui sont dans la joie du Seigneur (Rm 12,14-15).
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  27-28   Comme membre du corps du Christ, chacun a une mission à remplir dans l’Église pour l’édification de tous. Il reçoit les forces requises pour répondre à sa vocation et à son appel.
Par les liens qui les unissent au Seigneur, viennent les trois ministères les plus hauts établis dans l’Église : en premier, celui des Apôtres, témoins de la Résurrection, appelés pour fonder et faire croître les communautés, puis celui des prophètes pour prêcher l’Évangile, exhorter, consoler et instruire, et celui des docteurs qui enseignent et expliquent les chemins de la foi. 
L’œuvre de Dieu  se poursuit par d’autres dons spirituels, envoyés à chacun, pour la part qui lui revient : Celui de réaliser des merveilles, puis le charisme de guérison, la mission du service d’entre aide et celle du gouvernement.

Vient enfin le don de l’Esprit de parler et d’interpréter diverses langues mystérieuses. (1Co 12,8-10)  
29-31a   Pour l’œuvre de l’Évangile, vous êtes tous appelés et ordonnés au don de soi-même pour la gloire de Dieu, pour le service et l’unité de l’Église. 

Évidemment, tout le monde n’est pas apôtre, tout le monde n’est pas prophète, ni chargé d’enseigner.

Tout le monde n’a pas à faire des miracles, à guérir, à dire des paroles mystérieuses, ou à les interpréter. (TOL)
Recherchez avec ardeur les dons les plus grands : la foi, l’espérance et surtout l’amour (1 Co 13,13). 
                                                                 Bouray-sur-Juine. Le 12 novembre 2017  
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